
Tourisme "fluvestre", entretien et transitions sur le canal d’Ille-et-Rance 

 
Alors que la saison estivale est lancée, Loïg Chesnais-Girard, Président de la Région, et Anne Gallo-Kerleau, 
Vice-présidente au tourisme et aux canaux, sont allés, ce mardi, à la rencontre des agents, professionnels et élus 
qui font vivre et animent ces voies d’eau. Ils se sont rendus sur les territoires des communautés de communes de 
Val d’Ille-Aubigné et Bretagne Romantique pour évoquer plus particulièrement l’entretien et la valorisation des 
canaux, le tourisme fluvestre (fluvial et terrestre) et l’adaptation au changement climatique. Au cours de cette 
journée, les élus ont fait le point sur les différents projets menés au fil de l’eau et du canal à Saint-Germain-sur-Ille, 
Montreuil-sur-Ille, Guipel, Hédé-Bazouges et Tinténiac. 

Aux bords du canal d’Ille-et-Rance 
mardi 16 juillet 2024 

La fréquentation des voies navigables et des chemins de 

halage, sous la gestion de la Région depuis plus de 

10 ans, ne cesse d’augmenter. La collectivité investit 

fortement pour entretenir son patrimoine, faciliter les 
conditions de navigation et exploiter ce potentiel im-
portant (plaisance amateure, location de bateaux, 

clubs sportifs...) en soutenant plusieurs activités au 
bord des canaux. Loïg Chesnais-Girard et Anne Gallo-
Kerleau l’ont mesuré par eux-mêmes au cours de cette 

journée au bord du canal d’Ille-et-Rance. 

Les canaux, un patrimoine et des ouvrages à entretenir 

Les élus sont d’abord allés à la rencontre des 22 agents 
de la Région œuvrant au quotidien au sein de l’atelier 
de charpente du centre fluvial de Saint-Germain-sur-
Ille. Unique en Europe, il permet principalement de 
fabriquer des portes d’écluse en bois. 

À Hédé-Bazouges, la Région est propriétaire de six 
barrages sur lesquels elle engage un lourd programme 

d’investissements pour respecter la réglementation et 

entretenir un patrimoine sensible. 

Les canaux, source d’actions d’adaptation au climat 

Garante d’un patrimoine culturel et naturel d’exception 

(33 000 arbres, 500 hectares de boisement), la Région 

s’acquitte de sa mission d’entretien et de valorisation 

des canaux avec la volonté de participer aussi à la lutte 

contre le changement climatique, via notamment un 
programme ambitieux de pérennisation du parc arbo-
ré. Alors qu’elle vient d’adopter un plan d’actions 

« biodiversité des canaux » et un plan breton pour 

l’arbre, la Région a déjà fait planter plus de 6 000 arbres 
depuis 2020 le long des 500 km du canal d’Ille-et-
Rance et du canal de Nantes à Brest, notamment à 
Guipel. 

Face au changement climatique, le choix des essences 
fait l’objet de réflexions en amont des plantations. 
Certaines, devenues plus vulnérables et sensibles, 

comme le hêtre, l’orme, le frêne et le châtaignier, ne 

sont plus utilisées. Le chêne pédonculé est l’essence 
qui est désormais majoritairement plantée, avec 

d’autres, en complément : érable, charme, merisier,  
pin sylvestre, douglas, cormier, chêne des 
marais, platane, tilleul, noyer, pommier, poirier ou 
cerisier. 

Ce renouvellement du parc arboré participe à l’attrait 
touristique des voies d’eau tout en stockant le 
carbone et en limitant les phénomènes d’évapora-
tion de cours d’eau. 

Les canaux, des nouvelles activités au bord de l’eau 

Les maisons éclusières reprennent vie aussi sous l’im-
pulsion de la Région et des EPCI. Sur le territoire du 
Val d’Ille-Aubigné, une activité d’hébergement et de 
restauration a été mise en place par un couple dans 
les maisons de Chanclin et Courgalais à Montreuil-sur-
Ille dans le cadre d’un appel à projets. 

Répondant aux attentes conjointes de la Région et de 

la communauté de communes, Hélène Fortier et 
Sébastien Henri proposent, depuis juillet 2023, une 
offre d’hébergement à la nuitée en gîte d’étape à la 
maison de Courgalais (capacité d’accueil de 12 per-

sonnes réparties en 4 chambres dont une adaptée aux 

personnes à mobilité réduite) et depuis cette année, 
dans celle de Chanclin, une activité de location 
d’embarcations légères, de guinguette et autres 
animations culturelles et musicales. 

Ces nouveaux services contribuent à l’attrait touris-
tique du territoire et du canal d’Ille-et-Rance, classé 

itinéraire d’intérêt national. 



Propriétaire des canaux bretons* mais aussi de leurs 

dépendances boisées, de leurs berges et chemins de 

halage, la Région a pour mission de les entretenir et de 

les valoriser. 60 agents éclusiers et 140 saisonniers 
(dont 1 chef de centre, 3 chefs d’équipes, 14 agents 
techniques et 14 éclusiers au centre fluvial de 
Josselin) sont mobilisés par la Région pour accueillir les 

visiteurs, durant l’été, qui constitue le pic de la saison 

touristique et de la navigation, ouverte du 5 avril au 
27 octobre. L’ensemble de ces équipes veillent à sécuri-
ser la navigation et à garantir le confort des navigants 
comme des promeneurs. 

Un réseau couvert à 100% en bornes eaux et électricité 

Principale nouveauté de cette saison 2024 : le 

déploiement complet de bornes de distribution d’eau 
et d’électricité sur l’ensemble du réseau breton.  

Cette couverture intégrale constitue une première en 
France. 

Ainsi, vont être installées 90 bornes de distribution 
d’eau et d’électricité couplées à 18 totems de déli-
vrance et rechargement de badges, en libre-service 
24 h / 24. 

Cette couverture intégrale constitue une première en 
France. 

La Région investit 800 000 € dans ce déploiement de 

bornes de distribution d’eau et d’électricité. 

L’usager paie le coût du service au réel (fourniture 

des fluides et amortissement de l’investissement). 

Les tarifs sont identiques à ceux pratiqués dans les 
aires de camping-cars. Ils s’élèvent à 0,87 € TTC du 
kWh et 9,96 € / m3. 

La quasi-totalité des totems et plus de 50 % des 

bornes seront implantés dès cette année. Le reste se-

ra installé en 2025. 

Cette opération d’envergure, généralisée à l’ensemble 
du territoire illustre parfaitement l’engagement de la 
Région en faveur des transitions sur les canaux. 

Action de décarbonation emblématique de « Canaux 2030 » 

Ainsi, en application de la stratégie « Canaux 2030 », la 
collectivité souhaite accompagner la décarbonation 
de la flotte fluviale, en premier lieu, celle des bateaux 
de location, et encourager ainsi les navigants, notam-

ment ceux des bateaux habités, à la sobriété dans les 
usages de l’eau et de l’énergie. 

Adoptée par les élus régionaux en décembre dernier, la 

stratégie « Canaux 2030 » répond au triple objectif 
d’adaptation au changement climatique, d’accompa-
gnement des nouveaux usages, notamment sur l’eau, 

et de développement de l’écotourisme. 

Les canaux répondent à des tendances touristiques et 
excursionnistes renouvelées. Ainsi, on observe désor-
mais un tourisme plus vert et plus local, empreint de 

recherche d’authenticité, de patrimoine culturel et his-

torique, se caractérisant surtout par une (re)

découverte de la nature, la recherche d’un cadre paysa-

ger préservé, d’une biodiversité riche. 

 

Les canaux bretons en chiffres 

 Plus de 580 km de voies navigables 

 Plus de 300 écluses ; 156 maisons éclusières 

 680 km de chemins de halage 

 Plus de 4 millions d’usagers du halage par an 

 90 000 passages aux écluses par an 

 60 agents éclusiers et 140 saisonniers 

 14 M€/an consacrés à leur gestion par la Région 

 100 essences d’arbres (31% de chênes, 14% de peupliers) 

 614 espèces animales recensées 

 1 600 t/an de bois valorisés (chauffage et bois d’œuvre) 

Informations et actualités sur les canaux à retrouver sur le site Canaux de Bretagne 

* Canal de Nantes à Brest, d’Ille-et-Rance, Vilaine, Aff et Blavet 

Une saison 2024 déjà bien lancée sur les canaux 


